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;   IURA<F;_*Ë!fTS.   —  Les  îflréressês  q«i  se 
goçt   W    i"isvrirc   sur   !a   iijste   auv&rla  ch?z 
M.   Vau'.jc». i<?« en  vue d'obtenir u_ logement 
eu 4M* i«p»?j»< \i *>»+ invités à renouveler leur 
i»soi-r-ic»n    à   ta.   Mairie,   en   indiquant:   leur 
►d' ;   fa   composition   4e   leur   fc- 
*» do-f»l»«es qu'ils désirent obte- 

iquement. Faute de s'informdr 
jthiàtît. comble çei* «'est pra- 

. binent,   ils   s'exposent   à   n'èire 
far et i  mesure des vacances. 
des jffi^he»   apposées- ukérieure- 

«nj.querorai   iefii bar»quemenU   qui   de- 
m..   Ar«*n  diepo«'»btef. 

.U.LOQâTM»'S AL* RSïUGlÉS. -~ _** léfu- 
a figurant sur les éla.ts de paiement d» cha- 
pitre i*» qui n'ont j$»s encore renouvelé leur 
uernande «pnt informe s - »g qu'ils ont i xe- 
3,wuveier ladite demande d'aUocatioa avant îe 
■m janvier «gai : a» qu'ifs sont tenus de pro- 
duire de nouveaux certificats de salaire et jné- 
diciit». Faute de «g.&ùra inscrire, ils sont 
raves  d'office. - 

TROMPÈrUE SUR LE POIDS. — Au couss 
rTune visite effectuée sur letnarcué par M. lerry, 
tonunîssaire de police, pièces-verbal a été re- 
Jfvé à la charge de ta femme S... Emma, 48 ans, 
iurmioese à ll*aebrouek, qui vendait «lu beuno 
&vec des arnaquante de lu «i-amnKB par litre. 

DUNKERQVE 
Dans ia Batellerie 

Poùs la présidence dit camerade Vanoorerd- 
fceigbe. avant noiir asesseurs les camarades 
Leooustre et Loens, les bateliers syndiqué» ont 
fowr* »Re «ssetvtbiée le sam«di SB faiwier, h la 
balle Y Avenir. Jse.pt cet** bateliers y assislaien*. 

Louis LOUIS, président du syndicat, y a pris 
la parole pour expliquer â taeaeniblée le: jeu. 
ei l«s avantagée du décret du 11 janvier, réglant 
i'cirganisaUoi> des « tua-eaux de tour ». 

Il a, de plus, exposé l'action d»i syndicat dans 
toiis les centres'"-de batelterte, montrant com- 
„*eti -tes intérCssé's fout trjonipher leurs reven- 
piealion* en restant unis sous la bannière syr- 
AiiesUe. *Jl _. celé en .Bartioulier ia récente wc 
ioire remportée à Bétnune. 

Ejrfin.. il a annoucé aa'une réunion paritaire 
«iiia.it   awoïr  Jiâu    po-ur   le   règlement   du   -coitflit 
c-ctuel et  qu'on, pouvait en espérer une issue 

*    L'ordre* du  jour euivast  fut Voté à i'uoaai- 
ttôlé : ,    „=, 

« Les bateliers'reums à Dunkerque te 22 ran- 
imer, i*aife l'avenir, après avoir entendu; Je cama- 
rade Louis LOtitô, approuvent ses déclarations, 
clôturent jnaedat aux délégués du syn<j|oat A 
lé conwiwS5jk>n paritaire, de proposer les modi- 
■f! cations n la rêglententatlon du bureau ce 
t-r'-rfr. de façon à le faire tonelàouiner selon le 
tUtxet du U janvier 1921. et se *épe»e«t aus 
oui  de : Vive le Syndicat 1 

Le Meeting du Qartel 
l\ des services publics 

„r .tneêtînr du cartel deg, services psuiiîs a eu 
ïte<i.à. Xrankerque le 10 Janvier, à 1« lieures, salle 

^.e ca«n«ra«ie Métayer, secrétaire Bénéral du 
P>-ntI'(cat national des douanes actives, délégué au 
ciu-tel, y e«posa. les rainons de la -Tfe chère ev 
•rîSntra cru'elln est due surtout aux «cca.païeu»-s, 
«>l * «ne ^«twsiixWs floancicre '«t cccarnexciale. 
«ul ne *e sbucie «Tué de ses prwres intérêts. H 
*..roii»a textes en main», auelé droit «yndi'isaa ne 
peut eure contesté-aax lonctionnalres et est lnriis- 

rmsiK« pear  !» réorranisatton   edmtntstrattve. 
A d'issue de cette réunion, l'ordre du. Jour sui- 

vant  a été adojyé  à   l'unanimité   : 
* î>es- fo«e«e*i»«WW dte wroaiatase»Mtt»uda 

DijJtkemne etd'HasiéfcroBfcK. reont» aa*MOB8>r». «le 
eo». saUe <8e tUventr. à pwtkergae. «twpmUent : 
1. Le maintien ù^ rindemnlte.de réglons dévas- 
tées: ï L'auguientalloit de l'imOemnlta, do rési-" 
dence'S Que les'parene tattisme». à 1» ctmrse 
de lMïctlWmatres «Mitreat e» liatne da compte 
ipour le calcul de l'indemnité pour charges de 
famine : -t Approuvent le t)*oJet de teîèvenient 
des indemnités <U cherté de vie établi «ar le Car- 
tel intersyncWcaJ1 : 5." Protestent énergiquement 
contre le -projet de statut dépose par ta Gouver- 
nement. eorrtr<» tes poursuites intentées aux syn- 
dicats et contre 4a dissolution' de la C. <4.   T.  » 

L.*E ŒUVRÉ M£»ITAKTB 
L'Association des futiles et Réformés de 

guerre de l'arrondisseiaent de Dungerque, qui 
groupe actuellement plus de onze conta victi- 
mes, organise une grande, tombola au profit 
ai sa caisse de secours. 

C vît là une entreprise des plu* louable*. 
On s<iit les nombreux services rendus par 

celte ceuviî éurinente : «on organisation assure 
à lous «es Fiomlnres apo seulement un service 
de renseignernetHa, de placement et de démar- 
dms, mais er^ore une enir'aide mutuelle qui 
a permis d'a'louer pendant l'année, 1920 une 
soniroe de phs de Irenta mille franc*, «oit en 
nature,  soit er  espèces. ,   . j 

-L'Association. adresse à <ia population Hé 
Duskerque et «ia «»«s environs l'émouvant ap- 
pel suivant : 

« \ ces bravée.'ne devez-vous pafe an peu 
de ce bien-être qui vous revient ces jours ? 
Sachez donc leur donner en retour un peu de 
reconnaissance. tHihkeTqdois et Flamands, 
grands et petits, riches et pauvres, tous /ous 
voudrez, n'est-ce pas, y contribuer chacun sui- 
vant vos moyens, ie«\ uns en ofirant un lot 
et les autres en achetait un 4>iHec. » 

•mm 

MARDI 

1 

Théâtres, Cinémas â Concerts 
Théâtre municipal 

Aujourd'hui lundi, à H .heures, le grand 
drame populaire de Xavier de Montépin : « La 
Joueuse d^Orgue », avec comme principaux m» 
cer.prètes    M.    Portai,    Mixte    Braa-Lange,    et    la 
petite Andrée Capon. 
  Demain maïdi, a No* Nowvieux Rionee-»^ 

par le Caveau Lillois. 
  Jeudi,  création a   Lille-de «La  Marraine 

de l'Escouade », une opérette en trois actes 
dont le livpet 'est de M. Mouézy-tEon, l'heuteux 
auteur de • « Tire-au-Ftasc M, de joyeuse mé- 

moire.  

tHEflTRp DE L union 
, TOUS LES JOURS A 7 HEURES i/a —— 

: : :   DIMANCHE, JEUDI ET FBTtfe   î : ï 

MATINEES A a b. i/a   -:-   SOIREES A 7 »• 1/2 

ij Omnia Pathél 
BUE  ESQUE-MOISE et  BUE   DE PAS 

Tous les soirs, Représentation à 8 h. — Tous 
les jours (sauf le vendredi), Matinée à 3 h. i/ai, 

:.-.—r 

k* 
Dans ie Textile 

.-'Le Conseil .naUon.3i-du Textile, qui s'est réuni 
*. Paris les 18 et 18 janvier, a pris d_nportantes 
décifaions et voeux concemani. la question du 
chômage, le contrôle ouvrier <fe/ la journée de 
8 lieiices. ainsi que remportante question de Ja 
«_»cipl*ie. syiyîioate, ,qwi se tewtwine npirès une 
lassez longue discussion', mais toujours courtoi- 
*e. Tordre» du j«ur ffl-defisiïus 4ét v\>té par 20 
»fojx contre. 3 : * 

POUR  LA  DISCIPLINE   SYNDICALE 

•    «  L& Conseil national, après  avoir pris con- 
Hajssaooe   des     ««issBKaeïrts  des  minort'taires,, 
malgré les décisions du Congrès conïederal, es- 
time qifil  n'y a pas iieu de prendre des me- 
sures ; ,  ,, ... 

» CcesAdia-ant que les rn*inor„aires ont décide, 
dans leurs divers Congrès. *dc dtamer leur ad- 
tiésdon à ta 3e Inâema^wnale de Moscou, et que 
de plus fis ont -décidé de eonetrluer des Comités 
de  fédérations  et d'>umo_B régiona-tes.   leiquete 
«nntiée  senant réunis  (par   an  coaurte: centrel, 
Kta-ta de C. G. T. nnaorUak». déetere que çet-te 
aoti«3B .constilue une œuwre de divastoO' symcUcaie 
et ouvrière, et d'autant plus caTactériaée qu eBe 
«si secoiïdée par la foematiop. de Jw>',Jî___0_inlf 
tes Syxefticate, lesquels sont cbwrgéB doperer ta 
teission dans les organ-atinna : . '.:. \  

• Considérant, en outre, que cette enM>epr*>e 
de  désoïi_ai_saUo*i.  de  dissociaiUon filt de  g*- 

«uince au «ftist des Sywttcate, ne peut être naéç, 
puisqu'elle a été «wa«» pubtiqiieament par la 
i Vie Ou\Tiàre », organe oÎTic«e>l des ininorikti- 

. re».   entreîx'ise   que   a   eu   u&   cotmnenceineni. 
ti'^xécikion, „       ,..., -»     ."_■•*. 

- Déclaie qui* esrt. inad»__*ibiç pour un syn- 
rlica-l d'apparfônCr à deux organismes dBTcrem* 
et qui se 'combattent, de même iqu% tœ .<*%*^r ! 
«Jn^iiertenir à deux syndioals. ee qui daWWt^i.-J jiomhre que   possible 

feraient en opposition1 foi-nielle avec les décisions 
des Congrès, décisions qu'ûis ont. le devoir de 
respecter, de môme que la Commission et le 
Conseil national ont le devoir de les appliquer ; 

» Met. en. garde les syaidioate fédérés contre 
tou*e adhésion aux dits comités par laquelle ils 
se mettraient en dehors de ^Internationale SJjn- 
dicale d'Ametenlani, à tequeHe adtofere la I«edé- 
lulioii. et. par voie de conséquence, en dehors 
de ja Fédération du textile.  » „_?•«-• 

L'aonexe swivant a été aàouilé a la précédente 
résoluiUoii • ■'    _ 

« Le Conseil national fédéral, afin de donner 
la suite nécessaire ». la résolution rctelive à.la 
Giscip_nc syndicale,  décida  : *___.__'_ 

» 1. Ci» cette résoJtttion sera <5C4iinjan_qu.ée à 
tous les syndicats fédérés : 

» 2 Ton*t sy_dicat qtii aura donne sçin adhé- 
sion au C. S: R., sera rappelé au respect de la 
■résoluilion sur'laM.iscip_ne svndlcalo et invite 
a .ftmirnw dies expkcations- et - r^iBeignemenis 
sur Je déoisiou quil aura. .pris». 

» Après quoi i . .. 
».. La Cbmnipission exéo_tr\'e me_a_lée psr le 

-Conseil ap«on-al, pour l'application de la réso- 
Jtiiion, et après wvo3r usé de rùopartialde neces- 
«lire, se verra, dans foblT_ation de donner suite 
% « iéseJutioa. »      .;.  _iTT/,„_   '', , 

A. BAUCHE, 
IMeimlM-e de'la Ô^niraésion executive de la 

FédéraLkai   nationale   du  TœrMe: 

AUX OUVRIERES EN CONTECTTON* 
Les ouvrières n'étant pis encore en possession' 

d^ leur carte pour l'année tœjf sont priées de 
venir la -retirer à la permanence <-ui sera ou- 
varte^lu mardi ?5 et niercredi 26 courant de 3 
à 6 heures a la Bourse du Travail, 186 bis, rue 
de Paris. L» Commission. 

FwEfàNÊEL 
aeilM£ DU JURY mt MSSS ôflWi 

JE SUIS GUERI. — C*st l'affirmation de 
toutes les personnes atteintes de hernies après 
avoir porté le nouvel appareil sans ^s0^! ?e 

M J. GLASER, le réputé spécialiste de Paris, 
63j Boulevard Sébastopol, qui visita notie région 
depuis de nombreuses années. . 

Ce nouvel apparefl, grâce à de longues études 
et à lWpfetion de la nouvelle pelote à o0,1^^" 
sion souple, assure séance téne.n*e la contention 
parfaite desjhernies les msi difficiles, les réduit 
et les fait disparaître. 

Désireux de donner aux malade» une. preuve 
immédiate dç ce résultat, garanti d'ailleurs par 
écrit, M. GLASER, le seul qui ait otetemj le 
diplôme à l'Expeeition de Lille en 1WÛ, WWfe 
toutes les personnes atteintes de- hernies. «"9!^ 
descente, à lui rendre visite dans Jes villes 
savante» pu il fera gmteitenwot i'e«at 4m «m 
appareils.- 

Allez donc tous de 8 h^ 4 h, à ; 
LILLE, les 25 et 26 janvier, Hôtel du Commerce, 

15, «1» de Béthuné.       ' • .     ,- _,_ 
Armenilères.   27.   Hôleî du  Nord et du Comte 

d'Egmont réunis. '  •   „    •-,-_. 
Aire-aur-la-Lys, 28.  Hôtol de la Clef dOr. 
Dunkerque. 29, Hôte» d» Commerce. 
TourcoingT30 janvier. Hôtel des Voyageurs, rue 

du Brun^Pain. ,___ ^    _•_■'' 
Hazebrouck, 31 janvier. Hôtel du Nord. ■_, .    . ■• 
Boulogae-sur-Mer, les 1« et 2 lévrier. Hôtel de 

KTanoe. 
Calais, 3. Hôtel Meurice. 
L_«. +. Hôtel de la Renaissaiyve.      , 
Carvln,   5.   HOttet  «ia  Cygne,' n»  <lo  J_.Uei 

L*émlnent aide de- M. Gteeer recevra â : 

Le jeune Fussv |fosaph. demeurant à Bonnay 
{Saône-eVLcft'e), écrivait téçemraen» à M. Barret 
ce qui &iii 1 

Men*n, 25 janvier. Hôtel de rEtoilei 
Touroai.   aainedi   29   janvier.   Hôtel  de   P2rtsw 

place Orcanbé. '•' ■■'•_*• _■ 
Benaix, 30 janvier. Hôtel d© Mo_Sv 
Couxtrai   31 janivier. Hôtel du Nord. 
Mouscron.    1»   février.   Café   d_    Commerce. | 

Grand'Ploce. 

NOUVELLE CEINTURE VENTRiÈRE 
Grossesse,  Obésité 

Matrice    Déplacement des Organes 
BRoaum':: ; U.MVCO SUR^ DEMANDE 

SYîWICAt DES HEltÉftES 
DE LXNSEIGNEMEKT LAÏQUE DU NOBD 

il est rappelé aux membres du Syndicat 
qu'unie assemblée sénérale aura lieu le 27 jan- 
vier è la *oarse «lu Travail de Lille, 186 bis, 
rue de Paris, à 5 (heures, et -q»1»»- sont ins- 
ta-rmem -yriés -d'y assister en -Ussi «nand 
nnmWp *nip   loossible.   en  raison  de  d'impor- 

MEB€«3E3M 

SYNDICAT    DES    EMPL0ÏÉ9   ET-OUVBIEKS 
DES    TRAMWAYS    DE ULLE-BOUBAIX- 
TOLRCOING    (Mongy)    ET   LEURS   BAN- 
LIEUES   (Section   d»   Lille). 

Camarades,   la  commission   syndicale   orga- 
nisé   deux   grandes   assemblées    générales    le 
mercredi 36 janvier, à S heures du matin pour 
les équipes de nuit et à 6 heures du «oir pour 
les   équipes  de   jour,   salle  de   la   Bourse  du 
Travail,   186 bis, rue de Paris. 

.Ordre du jour : « 1. «os revendications en 
«ours pour les ouvrier* et manoeuvres des ate- 
liers, remises et voieset le personnel, du mou- 
vement ; 2. l'ouverture du magasin syndical : 
les dernières explications concernant son fonc- 
tionnement ; 3. la eimation de nos camarades 
de Roubaix-Tourooiip (Mongy) ; 4- étude <te 
la situation concerrfant l'organisation du ©bo- 
rnage ; 5. protestation contre le jugement con- 
iiant la C. G. T. à la dissolution. » 

Pour la CkOTinksiora^et par ordre, 

Le Secrétaire administratif : G. BARATTE» 

SYNDICAT DES CHARPENTIERS MENUISIERS 

Assemblée générale le mercredi 26 courant au 
siège 186 bis. rue de Paris, à la Bourse du Tea^ 
vail .{petite satté).       , ,___ _   . . 

Prière aux camarades, n'étant pas A JOT__ O» 
cotisations de se mettre en règle pour 1 assem- 
blée  générale. , . ■   .   , 

Vu l'ordff© du îOUT, *otis se Jeron* un devoir 
d'y assister. *    '•'* kïÂ«ri 

.Le secBéiajre, i A. PLAHQUb. 

t_ ail nuisible à l'action ouvci_ne et *endijaAt >a, toux de l'ordre du jour. 
©ooidination des. elforts i 111 possîbie dans tes «*-        jy importe qu'ils prouvent, par leur présence, 
«ts.a mener contre le patronat ; ,^««_„i«,. aue le Svndicat est vivant et pnospère, en dé- 

Le  Conseil  nalional estm*e quejaot^ ^    d      a[1a^ues conjuguées dont il est l'objet 
être "indépendante  ôë tout, pit 

«Orti politique, et qu'enfin sa; positon en Jace 
lion  syndicale doit 

Ses probVèm'es économiques Ufisi que eo*^gCjjW»; 
*« dowent «f» déterminées que par elle-même , 
ces «aranties «sseiatteMea. sont reeonaa*». et .«- 
M'paria Résolution d'An^r»   alors-qrfau 
ranlra^e tes ronditioBs de _* V_SU,?,^a"ÏÏS, ; 

«a Moscou exigent la subordu-Awin e& i_.sou-* 
' Ssèio^de rorganisaSon syndicale au parti po 
iitïque oon_ttt_nste , 

ïùn conséquence 

de divers côtés. 
' Le Secrétaire: JF. CAIVftlN. 

CostVoca tions :: 

La Grippe est une maladie infectieuse ggni 
raie, c^est-à-dbe qu'elte atteint tous J<_r an»a^j! 
de  ^économie,   le système  nerveux,  ie   cœyr,, 
l'apparefl dlgestil et surtout les pouawtis.        , 

Elle vient on ne sait d'où, et va on ne sait 
où   ;  pernicieux produit dlimplarrtatiori,   s 
oui  germe, ivraie qui s'impose, baçuie 
rément, envahisseur devant lequel tous » <*»*['1 
bent et qu ferait presque croire au paradoxe d« 
Fontenelfe  que  ta.  « «ente «s* i^P«e qui   lait * 
valoir les zéros de la vie »..  ,_,»_. « 

11 semble que ce soit l'apanage «es grande» 1 
villes   surtout  des  quartiers  populeux,. qoe de ; 
payer tribut à cette orgueilleuse ennemje de qui 
on pourrait dire : 
Le pauvre en sa rfansarde Oft. le eaaume leceo»»». 

Est soumis à ses lois.  ^^ 
fit  la sarde oui veHle  aux  «wmrièrea du  Louvre 

-N'en défend pas nos rois. 
Le brouillard, l'humidité sont tes causes habi- 

tuelles de la grippe. Les pilules et les ùoles 
s'entassent,  chacun  a^ un  traitement^ recon> 

de  traîner son mal sans grande  améliorataon. 
Par-eontre, U y a -oeux qui &&&& «yfô^S^ 

\ àrnit «au remède qui agit — CT qttt agrt «aa»»- 
idenleot — au ; 

M. FU8SY.       (CI. Marmorat ) 
s 3e suis bien heureux de pouvoir Vous dire 

que Ses Pilules Pink ont été bonnes pour moi. 
J'ai souffert de l'estomac pendant quatre mois 
horriblement et ce qu'on m'avait fai't prendre 
n'avait donné aucune amélioration. -Alors, j'ai 
voulu prendre, les Pilules Pink. Au bout de 
quinze jours, j'allais mieux, je mangeais avec 
appétit et digérais parfaitement. Cela a été si 
rapide que je n'ai pas eu besoin de prendre 
la oujie de six boîtes. C'est -an ami qu*. a pris 
le reste et, a Dut aussi, elles ont tait beaucoup 
de bien- » 

•La dyspepsie rutoe tes hommes. Elle esfc une 
enitrave sérieuse à l'accomplissement de leurs 
devoins. Quand l'estomac est malade, tout le 
système est en déroute. Comment travailler 
quand on se sent torturé, que la douteur vous 
étrelnt.- 

Les PUuJes Pink sont assimilées perïaStwment. 
Elles enrichissent le sang, tonifient les nerfs. 
Soaas leur influemee. -fous tes organes' font leur 
trav__ sans trôubte. sans effort. Elles sont sou- 
veraines contre l'anémie, la ohlorose. la faiblesse 
générale, maux d'estomac, troubles nerveux, 
neurasthénie. 

Les Pilules Pink sont en vente dajhs tourtes 
les pharmacies et «u depô t: Pharmacie P. Barret, 
23. rue Ball_, Paris; 4 fr. 50 la boîte. 24 francs 
les six boîtes, plus 0 Xr. 50 de timbre-itaxe par 
boîte. 
»■—mmmmmm———a—————mm 

SYNDICAT DES PBESSEURS ET PBES8EUSE8 
EN CONFECTIONS DE LILLE ET ENVIRONS 
Les membres de celte organisation sont priée 

d'assister à leur réunion jfenérale, laquelle 
aura lieu mercredi, 36 courant, .4 â heures 1/3 
précises du soir, dans la grande salle de la 
Bouree du Travail de «Lille, x86 bis, rue de 
Paris. ,' \ ^ 

Ordre du jour : « Procès-verbaux '; correspon- 
dance ; distribution circulaire; cotisations ; re- 
nouvellement des commissions admmistrative 
et de contaôle ; lecture du rapport moral eb 
financier de la commission de contrôie ; de la 
solidarité : compte-rendu de -la réunion inter- 
syndicale de l'Habillement ; rapports des délé- 
gués : à) an Congrès extraordinaire-de l'Union 
départementale des 6yndi«*ts ouvrier» du 
Nord ; b) à la réunion de -la. Fédération locaie 
(Bourse _u .Travail de Lille). u 

Vu l'importance de l'ordre du jour, tous se 
feront un devoir d'être présents. 

Le Secrétaire : Oscar  BLANDEL. 

., N. B. -— Le trésorier sera à, la disposition des 
presseurs et presseuses chômant totalement, 
une beure avant la réunion générale, au même 
endroit, pour reneeignemente indispensables et 
inscriptions. • O; B- 

rilîpe Politique 
La Direction de «/' Humanité » 
o_ sait aU% li «ul_» du Oonsrrès de Towrs. la 

_omiiiJ*o» des  anémies Oa  ComUé directeur rte 
r „  Humattiti». a éte^Oéoiejnée  irrégulière  par les 
■d4lé_ué« et, tes étais de ta minorité, uui declUèreut 
d'en   auppîer   à   l'asse.mD-lée   «réaiérale   rtés   aetton- 
aalres d« la société propriétaire â7>: r « Hwmsemte ». 

Ce«» «eseni«>lêe se «»t eSmed i   92  jaarier.  dans 
las iiûreaux  du joumaL »____._    . 

Le -vote  sar . la latlfieaiien   des  Administrateurs 
désignés jaa* *é Gooatô» de Tours donna tes résul-- 
•tats sulvattrts ,• 

Action» rejwéseBtees 1 
Pour la ratitjcàtto»........ 
Contre    ....--*. ,.--K.rr* *•?•- 
Abstentions \  •••- 

«e vole valide donc provisoirement la désignation 
ç^qame aandnsstrateurs de 1' «. Humanité », des 
ètt5y_t6-/ 

Wuwnliiil      «éoet.     Olamarvu*.     Froasard,     Loriot, 
F«ul    Uoui«.    Vletw   W*r\c.   Phllbelâ,   Daniel    ne* 
nouU.   «tané   itcynaiifl.    Roohereuil.   Leuia   Sellier. 
Borjt soura'rine, titulaires :- 

Lo_lse   Bodin,   Bonnaud,   Brunel,   suppléants 
AU œbBt do ia séance, le cMçven Léon ^luan 

_rait Inutie «eeteraaicn pair la«iuelle. lui et ses 
a__F matntdéiri>Hffit la convocation des actionnaires 
de i'" « Humanité > comme iwégulière décidaient 
de s'abstenir dq»s le vote et de se retirer. 

CUbnélinat. dé_wteurs des actions du Paru* les 
a. réparties aa prowRt» des viotes de Tours : 

1.660 aux socialistes ts. F. I. C): 
&ii aux socialistes (S. F." I. O.). 

IL FAUT VOIR 
ET ENTENDRE 

MM, CQURLEUX Frères Vous invitent à venir 
écouter lé nouveau __PZ___t9L__%_TO sortant de leur 
usine. Cela suffira pour Vous convaincre 4e sa supé- 
riorité- Son pris est ' réellement avantageux. Le 
résultat extraordinaire obtenu provient de sa tapriça^ 
tion soignée et aussi de l'application des procédés 
nouveaux et preVetés. 

ADDITION : 34, Rue Esqtféffflaise, Mfcfeg 

riKs^aw 4-^?a 

Ile (motion Longuet), 206; absents, 2o3. 
Sur les 36 conseillers municipaux, dix se 

sont déclarés pour la Illc.     . 

A TOUBCOING 

La section socialiste de Tourcoing s'est rou- 
pie samedi soir et, à l'unanimité, moins une 
voix, a décidé l'adhésion à la 111e Intetrnaldo. 
nale., 

GHËDITOU 
CAPITAL:   125.000.000;   VERSE :   31.230.000 

E.ËSE&VES:   30.000.000 

SIÈGE  SOCIAL A LILLE 
4, €, 8, E. JEAN-KOISLN -- 19, R. NATIONALE 

Toutes Opérations de Banque 
94 SUCCURSALES,   AGENCES ET COMPTOIRS 
-■■'""■'   '■   "■    " -.i—   ■—n-^.— ^ . ,   ■■■■         M, . 

Bulletin CoiiBercia! 
PARIS. 22 Janvier : 
VIANDES (Halles Centrales). — Arrivages. 230.150 

kilos. — Bceuts. duartK» rte derrière. 4.50 à u.40 ; 
quartier de devant. 4 a 6,59 ; aloyau. 5 a 13,50 ; 
cuisses 5 à 8,60. —» Veaa extra, ire qualité. ' 9.50 
à 11 80: 2e 7,60 à 9.70 ; 3e. 5 â 7.50. — Mouton, ire 
qualité. 8.50 a 12.S0; 2e, 7 à 8.40: 3e. 4 à 6.90; gi- 
gots 9 a 14 : carrés parés^ manque. — Porcs en- 
tiers ou demis. lre qualité. 9 â 9,30 ; 2e, 6,40 à 8.30 ; 
filets. 8,4» -à  12.50 ;  jambon. '6 â.  10. 

BEURRE — Arrivages en mottes. 3.470 kilos : en 
livires. 66 ; lermlers ISigny. 16 à 18 ; centrifuge Not 
niandie, 15 a 18; Bretagne. 14.50 àx18 ; Charente 
Poitou. 17 à 18 : tnaronands ISrormandie. 12.50 a 18 ; 
Bretagne. 10 i lp.50 

ŒUFS. — Arrivages, 827 ; Normandie extra. 590 
& 645 . cùoix 560 â 580 ; Bretagne, choix. 520 à 590 ; 
autres   4S0 à S10 : étrangers. 400 à 430. • 

VOLAJ—LES. — Canards rouennais. 30 à 34 : Nan- 
tais 20 4 33 ; fe<i_ies. 15 à. 25. — Dindonneaux 
morts Santals. 35 à 55. — Poules Bretagne, pièce, 
10 à I2i:50. 

LE  HAVRE. 22 Janvier :' 
CAFES — -Tendance calme. Vente*. 1.500 sacs. 

Janvier.'126 : février. 125; mars. ldO ; avril, 114.75-, 
tuai, US • Juin. 109 ; juillet. 406,75 ; août, ios.25 ; 
septembre. 104 : ootofcre. 102.50 ; novembre. 102,50 ; 
décembre.   102.50. 

MARCHES  DE  LA  REGION 
AURAS, 22 janvier  : 
Ueurre. 8.75 & 9 fr. la, livre, T- Œufs, le quarte- 

ron, îô^eo à 17 tr. — Poulets, IB A 80 «r. 4- .frajuas, 
12 à 15 îr. 

BESTIAUX. — Quoique l'approvisonnemeat «lt 
été rçiattvement Important. 300 bétes envlwjn : va- 
ches, pénisses ou taureaux, les transactions ont été 
difuèiles,  avec- tendance  feijme à  la baisse 

Les bonnes laitières flamandes se vendaient de 
3.400 a 4.600 ftt^_— 1*3 2es catégories, de âjioo à. 
3.500 fr. — Les génisses prêtes, de 2,800 à »J$0 ir. 
— _e ipas. de 4.50 à 5,40 le Kilo ■vivant, suivant &gc 
et 'qualité. ' 

AIRESUR-LA-LVS. 22 janvier 1 
BESTIAUX   — Veaux  gras.  8.50 â 9.75 le  kilo ; 

cetlts veaux.. 115 à 100 fr. — Porcs gras. 6.50 à 7 fr. 
le   Kilo. 

poulets. 28 à 36 fr. — Poules, 35 A 40 fr. — Ca- 
nards. 30 à 35 fr. — Pigeons   5 à 6 fr,  (les deux). 
— Lapins, 5 a 18 fr. pièce. — Beuve, 15,50 à'n fr. 
le kilo. — Œi_s. 14 à le fr. les SS. 

PERNES-EN-ARTOIS,   20    janvier    : . 
BESTIAUX. — Les vaches laitières de tisane dus-* 

iité sont rares, les cours se 'tiennent rendus de 
4.200 à 4 0W) tr. les génlssed prêtes; de S.800 A 
3.400 fr. les alelnièi-es • de 1.900 à 2.400 fr. le gros; 
4e 4.50 à 5,50 setfan àk& et qualité. — Porcs gra*. 
de 7 10 a 7;95 le MM vX — Porcelet?, de 130 à 
200 fr. la pièce. — Coureurs, de 210 A 340 fr. la 
pièce. ; 

VOLAILLES — Poules. 28 à 30 fr. la cerole. — 
poulets. 15, 16 et a Sfr. la pièce. — Lapiàfc gras.- 
18. 18 et 20 fr la pièce ; moyens. 8 à 10 fr. la pièce ; 
petits. 3 fr. là pièce. — Oies. 2S et 30 fr. la^aèce. — 
Dindes. 30 à 32 f,r...la pièce. — Canards, 14 A 16 fr. 
la pièce. '— Pigeons; 8 et 9 tr. li fcquple. 

BEURRE ET ŒUFS. — Marché ànim* et bien: 
approYisionn'?. Le beurre s'est vendu à 9:fr. ia 
livre et quelques livres A 9.50. maigri que lé cours 
le plus haut eût ete taxé â 9 _■ .Quelques procès 
ont été dresïies à ceux qui le vendaient au-dessui 
de 9 fr. — Œufs. 14 et 15 fr. le quarteron. 

STEENveqapE   22 janvier : 
46 blocs de Croire pesant 920 kilos. — Beurre en 

blocs, les deux kUos. de 34 _ 37 fr. — 428 Idlos de 
beoxre en pièces. 8,50 à'» fr. ia livre. 

2.000 œufs. 15'à  16 fr. les 36. 

CAMBRAI. 22 janvier : 
Achat direct à la culture, iea 100 kilos ; Blé, liW 

fr.  — j^voine. 53 à 54,50. — Escorajgeon    75 A 77  fl*. 
Les aniUe kilos : Paille d'avoine. 75 -fr. ; paille de1 

Me. 90 à 95 ifr. : fatuçrages. trèfles lre coupe, 260 
à 280 fr. ; 2e .coupe. 255 à 275 ttr. ; luzerne, ire 'cou- 
pe. ^75 à. 300 fr. -, 2e coupe. 370 A 295 ,fr.. 

FAverolles.  les  100 kilos.  70 à 75 tr. — HouWorr," 
lesvso kilos.  300  f».   —  Cossettés  de  chtç»»ée, "les 
100" kilos. 60 fr. — Pommes de terre, les 100 kilos, 
25 à 35 ir- 

Vente à la culture. — Tourteaux-nourriture^ lin' 
96  A 93  fr. ;   arachides, 74  à  84   fr    —  Tourteaux 
engrais, colza. 65 fr. — Nitrate de soude. 115 fr. — 
Sulfate  d'aimmouiaque.  138 tr. • f 

JG tous Times et &jt£-e&R& 
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AUJOLîRDTIUI 
l 

DANS LE TEXTHJE 
vu la résolution vcA<3» AU 

kr,n^rTs'rTnTiOTi«rde'Roiiep. dune part   et celte       T_indî 24 janvier 1921.  à 17 lieurçs 30.- eaSe{ 

ffi-MuttcSll d'Orfe«r4 d'aalt-(«e la-«ourse du Travail,  réuni», de -tous  les 
délégués des   filatures et  retordenes de -oatoa,■-- 
tflarures ^*ç Ain, chanvre, lissa_es, liaenies, tulle, 
blancliisseries,   teintureries Btfnant  Vorientetion   syna»eAte,x «o^»** "T 

__nel dénonce l'œuvre qui peut.jwter une «- 

Wieat leur adtiésioa aux dits comUés. sawe»-. 

Etant donné l'urgence et l'actualité des trues- 

^f déve^^eaTlSr^ '-^l^J «$t niflistienfeatrlè ; que nos camarades des fiâq- 

Sirepd8rAÎ>bag«'ARKER' 
Ionique et pectoral 

Oesfr la pMU03ere fais gu'qa eiwseà laA5*,Ç! 
u» »<rvara«Are capable de l'arrêter dans sa 
marclre <**wwrlwtrice. 11 «ait bon de le JAPPele^ 
â ceux qui i» savaient pas co«ran«rK-se ae»enar» 
cûotrc une entiemie «ussî redoutaiyle. 

TRISTYL-NOTON' 
TRIST\X-NC)YOX 
TRISTYL-NOTON 
TRIS^YL-NOTOX 
TRI9TYL-NOTOM 
TPJSTYL-NOYON 
TR1STYL-NOYON 
TRISTYL-NOYON 
TRISTYL-NOYON 

ï_i •Ceïftè' dafe toutes tes pharraacteft. JLe Ilacjin ' 
*Spe$  «iKaht  <ÏQe cewx  «es «ssa_es se 4asBe_t   de 2%gr. 7 ir. 5»„ de 500 _r. A2Jr-, delOC» gr. 

Le secrétaire ; A.  BAUCHE.    j générai féS^^^ôTaraTà^L.^ jK» ^ «e ^^C^^^i #». te 

S.'ewotuiien socialiste 
A R0CBA1X    / 

l*$ membres du Parti Socialiste de Boubaix. > 

se «ont réunis nîer martin, à ïO irewre», A ■« -fe 
Paix .», pour manifester leurs inlentioAs an 
jet de la file internationale. 

yerfenil «* VerbeUe étaiaaft laenyAHpquf ¥?**'' 
Ace la pemal© en &n»cur de 4» iHe IçUraeiio* 
nale. 

De eon *6té,  Lcbas devait çwrw *n *av»»r.   , 
de la lie InterruHionale. Çeio_»an* uae - draç»»: 
sio» «raçeaee.ie bureau, décida .que ai l»n, ni 
les -eutnes «*e parleraicat.   . ' 

Verfeml et Verhelle passèrent ailors dan» 1* 
■aile du café et, devant un auditoire de 3oo JT 
ftoo personnes,  développèrent  lerars. idées. 

Dans la. grande ealle, pendant ce temps, on 
procédait au   Vote,  u donna   ïea résuUjte svî- 

M MA®A ME M 
VOUS GUERIREZ 

TRISTYL-NOYCHS 
TR3H«rY_-NOYOX 
TRISTYL-NtrEON 
"PEisTYiL-NrrroK 
TRISTYL-SfjYON 
TRÏSTYL-KOYCyX 
^RiaTyL-BOYjCW 
TFilSTTLyNOYON 
TR*8TTL-NOrON 

Par son action merveûleuee, 
•Par la guérisoH rapide qu'il apporie aux femmes (ju.f sout^ 

freiït., 
Par ses propriétés romarquables et ses effets curaiifs, 

' Le TRIiSTYL-NOYONœ* supérieur à- tous 
les prddujts mie vous avez essayés. Il a^it d'une façon 
certaine et imànérHate contre les troubles'de te men?- 
|.rua4ion. tes Règles doatkmreuaes, les ftetards, etc., qu il 
calme en- 5 minutes îhioil—blemeiit. 

FEMMES, VOTRE BANT2 EST- EN fJSU 
Seul, \F&YSTIL-NOYON v<»*s délivrera 

fies migraines, des nét"ralgî»Ts, et de rouîtes' je» douleurs 
ccDiisées pflT te mamvaia» cœrowtetten ou te fortetiomie- 
luent wrûgù_er do vos organes. 

L* TRIiSTYL°NOYON est ie spécifique <*>* 
(maladies de la ièmme (métrâtes, fibromes, spasmes, ner- 
veux, aie.) et le seul aiemèJe qui agisse de suite, contre 
J<3s maladies d_ aetour d'âge. 

Sea action est certaine ainsi que l'attestent dw ndm- 
jDreux témoignages éruqflMïil _u cegrpa médical et des » 
îûdes reco.ôP'aissan^. 

Lisez  cette lettre d'un 
éminent praticien • 

...Ce traitement est 
ieriaineme»it ineompara- 
M*. IHwcieurs- malades 
<jise js dàcMipârata e» 
guérir lui doivent «9 
santé et la An de leur* 
maux. Le fait que 'je 
vous signaleaujow— 'hui 
est particulièrement re- 
marquable. Ma cliente 
avatt essayé en vHn de 
nombreux iralxeaients et 
te cas nometaK -déses- 
péré. . Apnée 4« première 
semaine les Hauteurs 
étaient disparue*, l'ap- 
pétit revenait «t l'airé- 
floration •'accentua 1res 1 
ranidemeîrt...... 

TRISTYL-NOYON 
■MEISTYL-ÏTOYON 
XBISTYL-NQISON 
TRI6TYL-NOYON 
*_UBT_LNOYON 

fTRlBTYL4WÏ»N 
«RISTTL-'NOYON 
TRISTYL-NO&ON 
TK1STYL-NOÎON 

FEMMES, vous ne devez plus souffrir 
Seulement «xigez toiert le véritable TiMSTYL-UjoyON, le seul 

re^aède vraimejit efftcJsjt)»' — Envoi franco contre mandat de 
4 fr. 40 a«x La*>«rat,oi»as H. KO«»N. à Roubaix, et à Paris. 
2 f.    rue   A_bèr. 

Renseignements discrets et gratuits fm. demandant la *»> 
C^ure  R. ' • ' 

Dépôts à RouAaix : Ph'«« Auffenl. Blancfcai^. Carbeaux. Be- 
Roubaix. Braon, DiilMrrca. ïterraille. CTa-visnv. iecru. Maa-- 
g-uery. M&Broa. Noron. Watneik». Pi» porpataire' Yerhaesne. 
— à Touswaing ; lBoVaval. Dubois. K*vct. La. .Prévoyance. JS^-U. 
de Lourdes ^- à. —atiaoy : iïujaj?dia. IxwtM. — A «raix : «am-: 
soeu. — ùL wattrmm : Hlaoeaae». <31e3Un. ^- à Mouvaux « 
Mcniaigii*. .       . 

I 
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TELILLETON"  DU REVEIL DU NORD. 
»___——      ' i " 

— Vmxs «avez..*  le grand  cenuque des J rayoa.ae June, au riiilieipdes lits défaits, on 
proies   . '   _va#t «.eateté A ce spectocle étrange  : Gi- 

«on-'   art4e •t-tGsi^ «n obeçaise 4e xwuii, Éredop.' 

GAMINES 
X)T(md Gvaé-Rennau en. fl 

De LOMîS FEUU.LADE 

' Adapté par Paul CAÂTOUX 

• PREMJER EPISODE 

FJLEUR DÉ PARIS 
LE îO^fBOC AU CO»V«sN3C 

f 

nuit -defnlère, >un gra«d déstardre, en mt.ro- 
ânisant  des  mœurs  de  la capitale tjue la- 

- 

tane, ^l*e «ntraltMi tes eaffsnte vero *a <*mr 
__ «finâioaqcft «ù  Blasaient,  hjvmbre, 
ée» Traita*** Jlea   «iUgttes   I^Uîçpfies.   4e jj B 
vivrez, 

La âanw; sur- .«ayâwtit A «rrtler tours professeuro «t toute j      Ginette essaya de iprotesier. 
«jette enfance tournait et se ibaiaaaçait par-| vâliaHte l'inlerrornpi't.. 

Ma jpaèrfij; sLjspjàs aviez vu cette %bo- 
Mais... il y eut soudain linè spaetato-ice- 

,,„, JB.   <iui n_t*_t çttg étwitée.... I* *mu£ surveil- 
Gmette et Ga*F «w»«t "«tte UmX «OBVNB ., ^^  _*_H^_te_<to  _*ns  te Aortair^ <des 

— Mademoiselle, dit. sœur Véronique, jel prima un léger mécontentement, puis peu f 
suis trèssiirprise 4e ce ^ue m'apprend laJ à peu, gagnée .sans doute par le rythme de- 
surveUlanteVous   âveï provoqué,   ici,   : 3 la Mélodie, mais surtout par le 

un peu à ceslencnes qui i«i paraissaient dé 
passer peut-être ia pensée 4e la jeime. re 
li^ieuse, «t ait, non .sans une certaine iro-. 

satibe *^1«^/^f2__^'Sé_^SSi-'   -^fl '**VP «u_pe«s *t -elle «mit -iiscaè- 
sysgî^îiSTe%^£stSm^t ^^^f^^^^Tjri^; ^^^S^xrs^ ^s iff aras; ^^sri. i ^tn^ **. «^ ** ^ 

| leyr ««^^^^^SJJSÏÏnt S' 4e    fée n'^n^B ^ff^rmé ptus ^uh dain-,  d'e«u6e, et'nous aOions ^eBdre une éanc- 
f^'  _l*ftoS^i_îB^SS ' <^4v^mfeTeT«ouab^. T4«ites 4es il?   tion/Tài le plus *tt désiTdeme faire «ne 

ve" * .  I ^tes ^ *sr^i»JitèîSBÇt vers JJBWT $Qj£ f*?~\ Opin^ eçactè sur' le maavaàs e*tem|*e.que 
''' ^ausjav^z donnée,.à vos pwnjjia^nes.. Je '♦eux'j £t 4a vie était ça*pe #ra»s cette gr»ode s*us ieucs jfleaps, M ,îBi^ir^atv 4% 

danaewre &»*$&)&.flù *« jouçs se«ïÇ*a^Jrt, ■4umiji: ^ te^te iejKAêaeiaaoçeuie..^ I,«air/de mes y^ui.. 

Apres des p-rfesèntattons et 4«s aiots de 

mSfièielAes.'tl 4Wt*_n;*wto*«J_Kr 
4J_BS leiar «aaur imOem k*s éntafaee* Ae ht 

\vSte. ,jp. JB» -:<^y» /#<aB1F!&S5' 

_b UBèser îe Wrixps ■•e'Jtr^p ë%»^o^nr. 
— C'mH MXI 4rès bon booMiae, voire par- 

«iiu matumtmy**,, ** da SupériewWr-^»^ 
Ch^ptoertin fut -parti. Qnam»*si'm t¥WB«- 

_- *$m €^m_e#ti»,- rtjwftôW &#; ^««f 

qui cv. seid nom -devait *6*rt- ■d^e- 

m 

«wssi pues «fuel^ir. qui ^vescait d_s gawpita 
-ses _t-*r_* ehtwps. -t-a m&ultxpé de rexss-.j 
teace i_s -elasse», kvs «*éc»eaUM*s, 4es re- 

lias À ke filial «a Aàsaieat ife»t>-_har- 
me tranquille. Omette, 4H»i «'««ait pas «u- 
_fié Wtars««lie -«t M. myttéKtmme agençants». 
4e ^on père, trouva» -us «epBiseeaeot _ son 
angoisse ftà smt^gno. «sè>y .aérait pâ- 
mais joué de fneîtle0r,pgj$»r.... 

V q»e-de to&mes-&ai-ties iLon «ai- 
sait, «r«a*d à_a_ur -»uriWB__a^>««it «nir! 
sa ronde i . • 

%5n swir, **lr.e mime, les 4ftèwps ^ttaâ«»*T 
rewès «wrtawrdes PaTifn«9»es, «* ippr <***«; 
dît : «Ji$œ$f%zrajïB$ià e^Pttc,ies. daase.s :ji ia. 
mode   dont <*n  jpia*-le ,ii»t-. »' JSt «codant 
.qnelgèes  ïnolasès, A»«s Ja ,g*a*dê   pièça 

chartnei innocent de ce petit couple qui sau- 
tait et tournait avec tant de «plaisir, scariûa 
de la tête'îe «Pélicarr». La .surveillante la 
regardait avec stupeur. Pourtant, le tribu- 
nal .semblait décidément conquis à l'indul- 
gence. 

— C'est bien, dit soudain la Stitpériéure, 
painationl ,   ou .pUrtôt c'est mal. Vous, Ginette, ^vous me 

La sœar jï_périeuEe en elle-xnême sourit    conWS'.mTez le verbe « seandaiiser ses com-, coiijUguere: , 
pagres au dortoir »», quant a vousT Caby, 
V_us irez au piquet. 

Ginette et Gaby, enchantées d'en être 
quittes à si bon compte, se sauvèrent en 
dissimulant leur joie, et. sœur Véronigue, 
Testée seule, semblait écouter encore en 
souwarit ce peiit air exotique qui lui reve- 
nait,à l'ereflle comnne on ramage de gami- 
ues et d'oi§éau"3r. 

^.^s^i^^^^^^J^  fQX,tr^T _îbJ___elte, ^.frtn*%&*_**** ÎTaïg'cSffl^ aÏÏfS.!! 
?BfJ^i_BSeji'^uti>as de. j»al h deviner #i«»le^ , sçs. orçiÇes, H«« «ne etesse. cofflLiusuai* péniblement : 
avaUété 1 initiatrice de  ses coropa^s fc;      — Cesl.biqn^ia', dit la» sup^ne^re,. ;!•; dans une «aafse, epn.«_uêuf pw ui ei 

ces p_ùeàrs déeendjas. toS'trott. „ je scandalise. mes compagnes au dor- 
--C'est bien,   raademabwile. *t geave-     -Ginette «t fiaby* *j^att*eia^ mais   c'était    teir: 

ment la #oirveîîJa_te, vous aurea'Ji a»çon<k<   un émire, .*t radiée ^ôs iilietfes, eoiomén-        „ Tu-scandalise» te*-campagnes au dor- ; - 
jjflsjry^n'r-» ^ft-jyàt aéirfjl_te..'.. ..çaflt .à fredonner le <( Pélican.»; _«_«j*^sa ; tdir..-, 

8^'^.1^>^ ■a_^__^_^^*1î*^"^„ f   -Elle   sappliquai»',   et  malgré* qu'elle  eût 
ire sa punition le 

avait une envie folle 
fenêtre,    sous laquelle 

C'est toujours dans ces petits moments, 
de .tristesse que Ton ipensc aux jours heu*] ' 
reux. Un instant, Ginette évoqua îë^ou^ 
venir Ad sa mamaijL et se |jugeia."trêij rnisé-fl 
rnblè et, comme pour exprimer la -révolt» 
jvassagère de ,sc-n cqe-r, en une j^ase, qui^ 
disaft son désir de iflieité, efie•.AcAvittsur.j 
le faâ>leftu de là classe, ea gros «araertère- 
_. la craie,  ces trois mots : 

« Vive les vacances!» 
v ~i 

après qtfoi, elle reprit sa place»- sa tabléi 
de travail, et continua a _ne écriture facile :| 

« Que ie scandalise mes' compagnes a* 
dortoir...; 

Elle en était à l'imparfait du subjonctifij 
' quand la pdjte' »dé" la classe s'ouvrit.  EHef 
leva   la  tête   et   aperçut stew "Véronique^ 
Ginette baissa la ptte et s'appliqua de"-soi*j 
mieux H. sa .t^ebe, effrayée, tout de n3*me| 

penser que la sœur aîlait voir sufte tay* 
:ler.u le «Vive les yaconces î» ^ubverait. 

Maïs au lieu de la voix iriùiée qu'elle r*W 
'loutait, el'e l'entendit ^jm iîappeteit »ti»ide^ 

i à pai& i?u 28 jaf vk*| 
l^iage -du T-hâân-e.-T.il le^' 

. 
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Le-1»' ^piaçfàa's&a.. j» 
a r«era_ durflAS»*1 


